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IV. Die Kultur der altern Eisenzeit
(Hallstattperiode)

Beinwil a. S. (Bez. Kulm, Aargau) : Der Grabhügel im Breitholz (24. JB.

SGU., 1932, 35) ist 1934 von der Hist. Ver. Seetal wieder aufgebaut worden.
Mitt. Bosch. a e

/AAQ
Othmarsingen (Bez. Lenzburg, Aargau) : 0. Schlaginhaufen ver-

öffentlicht in Vierteljahrsschrift Naturf. Ges. Zch. 1934, 220—270, eine
anthropologische Untersuchung über „Das hallstättische Skelet von Othmarsingen
(Kt. Aargau) und der Hallstattmensch auf dem Boden der Schweiz" (24. JB.
SGU., 1932, 36). Der Verfasser schließt aus dem spärlich vorhandenen Material
mit Vorsicht, daß die Hallstattleute mittelgroß bis groß waren und daß ein
entschiedenes Überwiegen der Brachycephalie festzustellen ist (S. 80).

Reinach (Bez. Kulm, Aargau) : Der eine der beiden im 25. JB. SGU., 1933,

71, gemeldeten Grabhügel im Einschlag wurde von Th. Schweizer
ausgegraben. Es zeigte sich, daß er durch Rodung und Abtragung so sehr gelitten
hatte, daß der Steinmantel zum Teil zerstört war. Innerhalb des Steinmantels
bewies ein römischer Leistenziegel wie im benachbarten Beinwiler Hügel (24.

JB. SGU., 1932, 35), sowie ein modernes Stück Eisen, daß das Grab wiederholt
von Schatzsuchern durchwühlt worden ist. Über dem Steinmantel fanden sich
Scherben von sieben verschiedenen Gefäßen, ferner wurde ein Serpentinmeißel
gefunden. Wynentaler, 21. IV. 34.

Sissach (Bez. Sissach, Baselland): Wir haben im 25. JB. SGU., 1933, 76,

von der Höhensiedlung auf dem Burgenrain berichtet. Im Jahr 1934 haben

unsere Mitglieder M. F r e i, J. IÌoTalìTlind~F.Pümpin eingehende
Untersuchungen vorgenommen, die eine weitausgedehnte befestigte Hallstattsiedlung
ergeben haben und die die Veranlassung bildeten, daß der Burgenrain im Jahr
1935 durch ein großes Arbeitslager ausgegraben wird. Wir verzichten daher
heute auf einen Bericht der Grabungen des Jahres 1934 und werden zu
gegebener Zeit über die ganze Erforschung dieses Geländes berichten.

Sioji (disfo de Sion, Valais) : Lors de la construction de la grange de

l'Orphelinat des Garçons, à Sion, au lieu dit à P 1 a t a, on devait avoir mis au
jour „une dizaine de squelettes et des objets enTer" (renseignement de M. le
chanoine J. G r o s s). A ma demande, le Conseil d'Etat du Valais voulut bien,

par l'entremise de l'architecte cantonal, me communiquer le peu qu'on savait
de cette importante découverte, passée malheureusement inaperçue, parce que
compromettant les travaux en cours.

M. le Directeur de l'Orphelinat, qui ne fut, lui aussi, informé que trop
tard, n'a pu jusqu'ici recueillir que les faits suivants: „A la profondeur de

1,50 m à 2 m, nous avons trouvé beaucoup d'ossements, avec de ci de là des

restes de planches; des crânes d'hommes plutôt jeunes à en juger d'après
leurs dimensions et surtout aux dentiers complets."
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„A la profondeur de 2 à 3m, nous avons trouvé de véritables cercueils
(sarcophages) de grandes dimensions, faits avec des plaques d'ardoises telles
qu'en fournit le rocher voisin. La plupart contenaient des squellettes entiers,
dont quelques-uns portaient aux bras des bracelets en cuivre. Nous y avons
trouvé aussi des pièces de monnaie romaines et des petites fioles." Les
ossements furent recueillis et portés au cimetière de la ville; les objets, en majeure
partie, dispersés.

Il résulte d'une visite des lieux et de quelques rares renseignements que
j'ai pu glaner sur place que nous sommes en présence d'un double cimetière
situé au pied de la collineduTou r b i lion, juste au débouché du Rawil,
et qui s'étendrait bien au delà des quelques tombes qui ont été détruites par
les travaux récents. Au sommet se rencontreraient des tombes romaines des

deux premiers siècles, d'après les monnaies mises au jour. C'est à l'une de

ces tombes que se rapporte la „fiole" et naturellement les monnaies citées dans
le rapport du Directeur de l'Orphelinat.

Plus bas, mais moins profondément que ne le ferait supposer ledit rapport,
un cimetière hallstattien, à longues fosses faites de dalles placées de champ
— mais je n'ai pu acquérir la certitude qu'elles fussent couvertes, ni que le fond
lui-même fût dallé. Le mobilier sauvé consiste exclusivement en bracelets
ovales, pleins, presque fermés, et décorés seulement de sillons parallèles verticaux,

auxquels il faut ajouter deux crotales allongés.
Il est clair que ces quelques renseignements ne peuvent déterminer

suffisamment l'âge de cette nécropole, aussi l'enquête suit-elle son cours. Je

compte même pouvoir fournir des documents précis dans un prochain rapport,
car je ne désespère pas d'intéresser l'Etat à des recherches systématiques.
Je ne saurais, cependant, cacher le regret que j'éprouve à l'idée que, même
dans des travaux entrepris par les autorités, l'archéologie soit encore à ce
point méconnue. (Vouga)

Tiefenkastel (Bez.Albula, Graubünden): Auf dem Hügel Plattas im Winkel

zwischen der Straße nach Mons und der Julia entdeckte W. Burkart eine
neue Höhensiedelung mit Knochen und Keramik in der Kulturschicht und Spuren

einer Befestigungsanlage. Es scheint sich um eine Parallele von Grepault
zu handeln.

At'~
Truns (Bez. Vorderrhein,, Graubünden) : Im Berichtsjahr hat W. B u r k a r t

auf Grepault weiter gegraben (25. JB. SGU., 1933, 79). Es gelang dieses
Mal nicht, irgend einen Hüttengrundriß aufzufinden, hingegen zeigten sich zum
erstenmal einige Pfostenlöcher. Das aufgefundene Keramikmaterial bestätigt
die bisherigen Ergebnisse, ohne sie wesentlich zu erweitern. Auffallend war
ein fast würfelförmiger Stein von etwas mehr als Faustgröße, der auf vier
Flächen je eine beinahe flächengroße Schale enthielt. Über eine wohl
frühmittelalterliche Mauer siehe S. 82.
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